Courrier du Docteur Henri VICHIER

Adressé à Madame la Députée Henriette MARTINEZ

Madame la Députée, Chère Madame,

Cette fois je n'y tiens plus ! Je viens de lire le DL et je suis désolé de la tournure que prend le problème de l'autoroute A51. (J'allais dire votre autoroute A51 mais il ne faut surtout pas la présenter ainsi). On la réduit à l'amélioration de la liaison Grenoble-Sisteron.

On vole vraiment très bas quand on demande l'avis de n'importe quel pékin qui a juste peur que l'autoroute passe dans son jardin et qui organise des comités de défense où il se donne de l'importance.

De même, quand on donne beaucoup d'importance à l'avis des "Verts" – 2 % des électeurs comme le dit BERNARD REYMOND. Ils sont même contre les éoliennes dans le sud-ouest du département et Dieu sait si cette énergie est écologique ! Et qu'il va falloir développer vu le prix du pétrole que nos "amis" arabes nous l'imposent. Nous en avons vu beaucoup aux USA, en Espagne. Il y en a énormément au Danemark, en Islande.

De même quand on en fait un problème droite-gauche, la couleur politique, l'idéologie n'ont rien à voir dans le tracé d'une autoroute. Les conseils généraux de PACA – Basses-Alpes – Hautes-Alpes – Isère sont tous à gauche et étaient tous d'accord. C'est maintenant fait pour contrer la droite, aidés par les médias sur lesquels ils ont mis le grappin depuis bien longtemps et qui leur sont un moyen de réussite anormal. Il est vrai qu'il n'y a d'intellectuels que de gauche !

Ils sont en train de nous rouler dans la farine !

Même la Drôme qui a dix kilomètres de routes dans les Hautes-Alpes donne un avis contraire alors qu'elle est submergée de trafic.

Même les Basses-Alpes sont contre le passage par Gap maintenant qu'ils sont servis !

Il y a beaucoup de "faux-jetons" parmi les politiques surtout à gauche quand il s'agit de ce problème. Autre problème et solution le quatre-voies comme en Bretagne, possible ? Qui va payer ? L'Etat ? La Région ? Et l'emprise sur le territoire est la même.

Enfin la solution miracle ! (le ferroutage). Si l'on fait un tunnel ferroviaire à Briançon, jamais plus il n'y aura de tunnel routier. Ensuite quand on voit le nombre de camions et de remorques énormes qui circulent sur l'autoroute de la vallée du Rhône (trafic qui ne peut que s'accroître en Europe) je m'imagine mal le nombre et la longueur des trains qu'il faudra et le gigantisme des gares et parkings. Il serait intéressant de connaître l'avis des transporteurs internationaux : augmentation du coût, temps perdu, préfèrent-ils (en tant que professionnels) le tunnel du Mont-Blanc ou du Fréjus au train-auto de la Suisse ?

Toutes ces discussions sont utiles mais tendancieuses.

Il y a un trafic et il va s'intensifier. Les autoroutes sont avant tout faites pour les poids-lourds. Ils ne peuvent plus traverser nos villages et nos villes. Il faut donc gérer cette situation. Il faut élever le débat. Ce qui me tarde le plus et c'est surtout pour cela que je vous écris, c'est qu'à aucun moment chez aucune des parties prenantes ni chez les médias et c'est la question de l'intérêt national et international de ces voies de communication. Et il est probable que ce serait ce problème qui devrait conforter la décision et l'Etat devrait avoir son mot à dire et devrait trancher, comme il l'a fait déjà à six reprises avec des ministres de droite et de gauche sauf un (communiste comme par hasard était-il plus intelligent que les six autres ?).

On devrait discuter non pas sur le passage à l'est ou à l'ouest de Gap mais sur la nécessité de soulager la vallée du Rhône (donc Lyon, Grenoble, Marseille, Côte d'Azur) et sur la légitimité d'un doublement de l'autoroute de la Côte d'Azur qui est demandé par les autorités locales. Je trouve aberrant d'affubler la plus belle région de France par une nouvelle autoroute (avec un tunnel pour passer en Italie) alors que le Val de Durance conduit naturellement (même du temps des Romains) en Italie du Nord. Enfin dernier point à discuter c'est la nécessité d'une voie internationale Europe du sud-ouest, Espagne, Portugal, Bordeaux, Aquitaine et même Maroc vers l'Italie du Nord, l'Europe centrale. Je pense que ce problème est connu en haut lieu et qu'il doit exister des études au ministère compétent. De Paris, nos querelles de clochers n'ont ou ne devraient avoir que peu d'importance. Je me rappelle encore de la conférence que nous avait faite il y a trente ans ou quarante ans au Lyon Club, le grand directeur régional de Marseille de l'Equipement ou des Ponts et chausséess, très, et même uniquement technicien, sortie de leurs cartons. A l'époque c'était Sisteron La Saulce Neffes Gap-nord Charance et vers le col Bayard une autoroute vers Grenoble et l'autre vers Briançon et l'Italie. Quoi ces trois arguments qui me semblent masses ne sont-ils pas ou si peu assenés aux opposants de cette solution qui apporterait de plus de la richesse au département et aux Basses-Alpes aussi car une autoroute sans sortie n'est pas très bénéfique.

J'ai été bien long et m'en excuser d'autant plus que, tout ce que je vous ai écris vous le savez très bien. Si j'avais des aptitudes à parler je serais allé argumenter moi-même. Je vous confie donc le fruit de mes réflexions en espérant qu'elles contribueront modestement à la résolution de ce grave problème.

En vous remerciant pour votre patience, je vous prie de croire, Chère Madame, en mes meilleurs sentiments.
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